
La grenouille et la libellule 
 

 

Par une belle journée d’été, 

Dame grenouille se prélassait, 

En ronflant à l’ombre d’un rosier. 

Elle avait un gros garde-manger. 

Mais voilà qu’elle dormit : 

Pour le festin, point d’abri ! 

La libellule volait par-là, 

Du garde-manger, à quelques pas. 

Elle eut une grande faim, 

Et puis une idée lui vint. 

L’énorme garde-manger, 

Et si, elle le volait ? 

La libellule descend, 

Puis mange gloutonnement. 

Mais quand elle s’envola, 

Elle dut voler trop bas ! 

Elle avait trop mangé, 

C’était dur de voler ! 

La grenouille se réveille, 

En voyant l’état pareil, 

De son festin elle s’énerva, 

Et puis très, très fort elle cria : 

« Qui a osé le manger, 

Mon bon, gros garde-manger ? » 

Et la libellule répondit : 

« Pardonnez-moi, je suis désolée ». 

Malgré ce que la libellule dit, 

Grenouille n’eut aucune pitié. 

La grenouille répliqua : 

« Mais tu te moques de moi ! 

Maintenant je mange quoi ? 

Et je ne te pardonnerai pas ». 

Elle profita de la lenteur, 

De notre gourmand voleur, 

Elle en profita pour se venger, 

Et la libellule fut gobée. 

Et le festin qu’elle avait volé, 

Elle ne put point en profiter. 

Mais si elle l’avait demandé, 

Elle l’aurait bien savouré. 

 

 

Juliette    Illustration de la morale : Bien mal acquis, ne profite jamais. 
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